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… LA HAYE28 Oetobre. 
DE CHAMBRE DES ÉTATS-GENÉRAUX. 
Sdance du 26 octobre. 


ice est ouverte.à:8 henree: et demnie, sons la prêsidence 
‘Akerlaken. ‘Le ‘procès-verbal de la séance prêcó- 
E it et adopté. ed 
Fdonné lecture d'une missive de Son Exec. le ministre des. 
blativeaux versemens de l'emprunt.volontaire et du 
Kuit; cette missive est de la teneur suivante : 
mément à la cotümunicatton fuitenux Etats-Généraux, 
anoe du 21 mai dernier, le total du capital de l'em- 
lontaire:et du-don gratuit, déerétésen vertu de la. loi 
dernier, s'èlève à savoir: 
Plemprunt. tie eee en fl. 110,856, 
le don gratuit fl. 1,843, 221.00, la- 
nme reprêsente, en vertu de l'art. 
dite loi un capital à l'emprunt de 


861.00 


6,144,069.98 
5 A. 117,000,930.98 
„le RoïGaillaume- ; 


de feu S.M 


Berit 


ton 


Er .  10;000;000 














ne _! Total. . fl. 127,000,930.98 
eux premiers termes, échus respectivement le 15 avril 
M5 aitlet 1844, ensemble 3 du total des sonscriptions. | 
fe V'einprunt, de fl. 110,856,861. . fl. 41,571,322.87} 
Jedougratuit,de » 1,843,221. . 691,207.87} 


nn mm mn mn nn mn men aman 


zak 


_fl.42,262,530.75 
trois premierstermes 
Rot Guillanme-Fré- 

__5,200,000.00,_ 


d Total. . fl. 47,462,530.75 
we Ótó versé jusqu'au 30 septembre : sn 
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3 rersemens des 
serigdion dn 
s'élèvent à. . « 

































Total….l4. 64,350,424.43 
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LE JUIF ERRANT.” 
_ ovariukwe vor onb. 
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se K'oenvre de Sainte-Marie. 
__CHAPITRE IX. 
ag, Les rencontres. 
Oe ì „ À Et 


Ae 5 ° Là ee « 
ar lie de Dagobêrtet'‘d'Agricol, la Máyen 
go PAS dé te porte'ducouvent.” 


x était restée stupéfaite, à quel- 
Wide mrapercavait pas encore Pouvrière; il s'avangaig sepidement, suis 
Ufo at-joië, ui bien que maigre, efflanqué, hérissé, crotté, ser blait fré- 
ti, datje Wükhiait de leips à'dútre sd tête intelligente vers son moi- 
atibrds diel il était retóurné, «près avoir caressé la Mayeuz. 
tig” bï, onl, jet'entends, non pauvre vienx, — diadit le soldat avec émio- 
h 
K chêres enfans;… tu les as suiviens., tu auras attendu jour et’ nuit, 

der ger... à la porte de la matsóiioù on les a conduites,et, à la fin, Iassé- 
dd 2, vor sortir… tu es accouru au logîs te chercher.… Oui, pendant 
keu ie Gseupórais comme un fpu furieus. tù fätsais ce que j’aurais dû fäi- 
or orouvrais leur retraite Qurdstrce'grië cel prouve P que lds:bôtes 

niel qüe Is hommes En eöhiam.:.Enfih..: je vart les vévoir!… 








É, Pd Ehig die Pest 'Úe ain''fe "13, et qüe bns toi, mon vieuz'Ràbat- 
Ek SUE erdu.… jer ät1 clsbon. Ah cá, ‘drrivbhg-nousbientôt…. 
LUON ddsert 15 Ctid nuit bigprbché.. 
à Dagobert res ten 


)ert avgit tenu ce discours à Rabat-joie, tout en marchant et en tenúnt 


Ô É1) Voir le Journal de La Haye d'hier. 


der oetobre courant les arriórós de ces verscmens êtdient 








Í en … Oer 
Valeur ie 8 Ed g 
WERSEMENS. nominalêdesf 355 È|- … «TOTAL. 
akk „effets. . |F sw : 
eo 
MrAire.. aen soone eens vervrserve jer EN fl. 61,117,196.42 
sets du EPSON sage [ennen ee veeleer veersel | 513,600.00- 
Rp. c. dette active.|fl. 1,200| 56p.c.f „672.00 
âhd » » > 518,600.00 
RP Synd. d'Amort.. . _7:2,400.00 | 
nf 2 2 
» … _82,600.00 
…\ …851,000.00- 
’ “890.00. 
Dn ; ers ve fl k is Ee 3 
provision payéeau conrtiers, „err. 21,717,35 
Netaniré poar les certificats (Art. 20 de a 
veensdbinae 1,731,748.66 





| 
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Sleen plus fidêle quê-môîs.… toi, tu ne lesas pas abaridonnées une mi- 
ta 
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a 3 : : de tort or Les, lebtres at. paquels Hoiwenk àlgg 
K piet Ee rs “ûvoyés a Ig direction frapee de pbrt, 





ee ne en et STN me 
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wd 


RE eer hinein nn OT dp NE ba iten Deken eer nieren eden tis eens ev tret vd Derti ô 

ler térnie à l'emprunt 12-postes-ensemblede. . fl. . 308,25... Arnhem, y cnraptis- las. Írais.de l'achèremant entier. deraeltc 
SOE irvcandongratuit6 » EE joiesnivant les adjudications 4elles qu elles ont êté faites, ainsi - 
_ Zetermeäl'emprgat46 » st nm. 3806,25- | que ted. Árais ala mise;eu explottatiest et-enfin: lès oomptesidds 
En an don gratuit. 50 » voe oto  … 917,36 5 kósnlradsabtenus sur la-partie qui sé troume:en. fat :d'expleita 
tende ' di Ener std Hau: 1 eb nr tgene derde PE evens al Orgen Clu gnoe Ten 
she à ‚Total :5066,74- | * Art‚3i-Dans le cours de troisssemaines, é panlir-de da date de: 
Gependant ces arribeés disrinuent jonrpellement par les ver- | det arrêté, la commission tiendra à Ütrecht sa-lrensdèro‘sóaive,in 

seuièns sucoessifs. ; Er: —__… J ét elle.règtera sea travaux de nianiòre-A,ceqe'iks.dodantactrevës 


le plus-tôt possible. … «> zeen en Hin ene e t read 
Art. 3, Toná les comptes eeneeïtnant Keupdoitatian: de oer 
ghemtin de fer devront âtre présentás-à la cemmissions vier: os 
„Art. 4. Six semaines apròs sa-première réunion, la commis- 
 gioù nous présditerd:uer happoet motivérgeiddrrmóre vba  - 
majorité-des voir,'sùr les réspltats-de ses: travaux; Hedel! rap": 
port sera livré à la púbticité. Topics pred vate sanat 
‚ Cette cemimission se composera des möarbressuivdne:t «0: 
_MM. P. Huidekoper; :baurgmestre de ku:vilte d! Abvisverskendi;: 
N. P. J. Kien, bourgmestre de la ville d'Btrecht; b:: Av bea romrdigs: 
Pallandt, bourgmestre de la: ville d’ Arnhem ;D, Borskt;:mem=: 4 
bre: de-la chambre:du commerceà Amsterdhmj J\'-J,wan der: 1 
Hagen van der Hesvet;vanseiller à laeaur provihciale.de justice … 
à Utrecht ; G Schringraekpeûnink donseidter. à la eour:previn="? 
ciake de la HollapdérSeptentrionale ;:F. W> Conrad, ingenieur: » 


Finances des Pays-läs. 
LA: CONVERSIONS, 5 
H résulie dE la coniuneteatinefatte pan Sh 
des finances, le 24 de ce mois, quef'état de Ì 
jusqu'à ce jour comme suit: ij ‚ 
_ Le capital entier, composé de diffêrentès dettes nationalés 5 
ett p.e. qui est soumis à la conversion, àl échange on au 
remboursement, se montgà.;… … … «ei fl. 400,251, 200 
Il a été remboursé sur ee capital jusqi'an 


“fl. 36,060,900 


d bst 


1 a 


, dis 


2e, A5 esn: 
a conversio 


de … a 


ler octobre. . . … «er 
Et convertienin- 
seriptions 4 p.c. 


fl. 150,929,600 
Ila été de noa- kn dn 


brik de de 1re classe du Waterstaat, ingénienr-directaur de ba ‘sacièté « 
Re RR de sd fer hollandais; $P. Lippman avocat'à: Amster: 
„inl 2 E e . Titte s 
(êriel da 24 oet. hid 187.353.100 M. Le bourgmestre d'Amsterdam prósidera aux travaux de 
‚353, Ee, 3 8 p sh 
En y ajoutant le minimum da 4 pende ä rake ae dahan lenie 
capital quisera converti par suite mn ADERS CORNE ASN on Ee rat Ee A, ’ 
du tirage au sort de la 2e série d'o- EEN NEE re Tr 
bligations 5 p. e. qui aura lieu le 2 Le Roi a daignú faire remettre ‘à'M. E. Bas ‚d’ Amsterdam, 
nov. pröchain et dont le montadt’ eN „ [une lettre de remertiement accempagnée ‘d'une gratificátiun * 
A Ee 25,000,000 comme uwe márque de la Haute sftisfacifen Wvee laquelle Ss. M. a 


s'élèveraaumoins à.. .... 


ame an rn sm 


regu latraduction en vers holfandis de Ruij Bli drak de 
Victor Hugo, que le jeune littératéur’ Kinsterähuldiieila tu 
l'honneur de prósenter à S, M.‚ Hi WE 
Nous nous estimons hétreux de pouvoir mentionner cette 
nouvelle preutedel'intdrêt qie notre Auguste monatque ac- 
corde à ta littérature da pays. en 


Ll en rósulte que le montant du, capital eon- 
vertì et remboursé ést de 


Euqu'il restera à convertir …. … fl.151,837,200 
En déduisant de cette somme le capital dont De 


S d 


„ 


bi 





le gouvernement dispose et qui sera probable- denn me DAA Ee 
ment employé à la conversion. „ .… » . „… … _ 100,000,000 Théâtre-Royal Hipilnudate. ke 5 


__La'représentation qui aurt lieu -deiain’ nu ThéâtrecRoyal 
Hollandais ‘de vette” Ville proiret'dofletr beadooar HU’ wrebrôt:, 
tant” à cattsétde fet chopberatton dM Bewers:; du grund théâtre 
natioriat d'Amsterdam , qhe par tar preniiërbepp n En Hols » 
lande d’1in corps’ de ballet n' enrans; Gomposé de 36); les" 
dont l'aînéea 14 ans, et la plus jeurte:5 ans seule ene) Gitse: « 
sotité juvénile arrived’ Állertiagne;'attachée, sous:ludieborlón:” 
de Mad, Weiss; tt ‘gitärid théâtre de:Vienne,-elle vordgeren 
ce moment“ët ú stceessivernönt,‘donhò des: reprêsentations à 
Berlin, à Francfort et autres grandes villes; à en eroieg les’ * 

journanx, elle a partout obtenu te phts grand succès. Voici, 
entr'autres, cofument s'exprìme, à Fégard de ces: jéùwbs Artis 
tes, le Worddentsche Zeitschrift fur Thédter eit. qui de pit Rea ' 
Berlin : oe A. Sd 4 E ot | ee Ai ie gn coptee ole o 
«Plus or voit ces jönnes sylpliides’, ‘pls'ori en ‘est bliardië ss” 
$éär töujoürs bÂ“découvreien ‘elles de nouvelles gtâcés et de!” 
$ nohtéàúx Talens dâns l'exéention de lears pas-sòlo. Ea Polke 
stelle qu'on la voit danser par és’ aimsibles enifitis edt verdun * 
plus ltrd du geïre gracieux, täïiäfs qhe leuks dafsés A witrodes 


a 


tt erveomvertissant ow 815 


II est facide de voi oe, 
fl. ‘51,837,200 


échangeant encúté une SRE de. 5. - 
le. but que l'on s’ était proposé éstâtteint. ee . 
Ainsi 40 millians en espèces et sept mois de temps seulement 
ont safi pour convertir an capital de‘presquê 250 millions,et on 
peutespórer de voir arrivér à bonne fin la conversion tout en- 
tière. Le remboursement et l' échange de nos rentes Set 4} 'p. €. 
et la diminution de la rente de ces-250 millinns convertis pre- 
duirontsans douteun effet salutaire surlótat debudgerdel844; 
de" manière duele dôficit qu cé bidhet prósentait, se trouvera 
cnstdórablement dimiuuê et peut-être les moyens que le gou- 
vernement a tirés de V'emprunt. volontaire le feront-ils dispa- 
raître complètement. TAR 5 rt 


… 


‚Le Staats-Courant publie l'arrêtë royal suivant du 22 de ce 
mois, relatif à la verification des comptes de la société du,che- 
min de fer d'Amsterdam à Arnhem: ien a 8 BE 

Art. Ier, Il est nommé une commission pour vérifier: les 
eomptes de Ta tontruetion du chémin'de fer d’ Amsterdam à 


E Ee PE 


atol ak ee — 


vrde. 
Celuï-ei ulleiteweetre Je Foain 


teenage Ot CHEO zon OD; OI 


enbualeisdarrt lesbras de 


erger 


un bón pas. toat-ä-coup 


iN Vowstis Bidet aps. | porte… il perdrait tout. 
il levä la et aper- 


"Ei deus Bott ie PBrferonvattelgnit sòn père: 

sur le marteau de la porte. en, 
— Mon père. ne frappe pas —séerla'te: fotigeren; 

Dagobert. . . uenla.ud aeg ti ok 
Er Quêtäble-tre-disztu WPT, — tenen stol os hoort on — 
— La Mayeux dit qu'en frappant… vous perdiez tout. 
vs ComméntPSs Ee tenet za Vreren eere. eet eha sb 


Jes yeux fixés eur son brave chien, quï marchait d’ 
voyant le fidèle animal le quitter encote en bondissant, il levä Ì JA d 
gut à quelques pas de lui Rubat-joië faïsant dé nouvgan” fête à' Td Ma eüx et à 
Agricol, qui venaient de se rejoindre à quelquúes’pas ‘de lä pörtò: ebuvent. 
_Lä'Mayeax!.. :— s’étaient Eoriës le pêré et Ië Ald U TE ‘vierde Kid ou: { 
vrière eh s’apprachant d'elle et la regardant avec une, surprise btolonde. | 
— Bon, espoir,!, Monsieur Dagobert, — dit-elle avéc: une jole Împossible à 
rendre, — Rose et Blanche sont retropivées.…. — des : 


t 


en zel — 
an er el gat 


Puis, se tournant vers le forgeron : tn ok Lee Elte vavod eerpligtfee? ot voor over Kittimael vo of 29 … oma ble 
Bon espoir, Ágriool… Mile de Cardovifté n'est pas folle…. je viens de là En effet, la Mayeuz, moins alerte qu'Agvicolz wer wesbsien tú ieah mekdabt 
voir. EE SS Á  terMónkeur Dagdbert, ne restore'pte devant colle! wt Fou 
el honheur / — dit le forgeron. | eri; gas Voir; cela dogrorait d diproettSeigeth oafrbabie gemd 0e 00; 1 

linten aub netwuttnirgder antie dds odloopwern ie la 


‘ eget pas folle? Qu 


be M "ee 3 $ 
es Enfans! { — s’écria Bigo 


Lutdersöh porien 
porte — juelssoupgons? eatsrobdensdergig oeads 
Fé ydüsten'cotijurd:!; he regtek pas K.ii dit tee yeur asen tant Â'in- 
tance, qu’Agricol, se joignant à-etlëdità-son père z::5 «U, viturnof — 
‚_— Mon père. puisque la Mayent dit cela. e’pst qu'elles sberraidons ; 
Edóuteia-Aa,.; le boutevard de FHôpitalest à deux past il °y passé perelinne ; 
nous pourrons parler saws être interronmpues © © ret ip f Po toit es e32b 
‚ … ddQuë Ie diabfe un” potte si je Cont prestds tn: nibì à tout-oessddperde-Da- 
gobert, mais teujours sans quitter la pot 
je Yes edi mèrietis:dtest Taffiire de disnficuteimek „rbosn; sl seite ard 

“Oh! nêcroyer pad eeld.…; Moïnsreus-Dabobiriyaktbda Maysuri— Gott bien: 
plus 'difieité q'bevors ne penseh-Maib vellen: „vonbs: Enterder-vous?, va: 

3 ze vere . * 


en bert ed préttant dans see ma 
d'émotion!les mains de la Mayeiix, — Vous kds äver vues! ; B 
— Oui, tout-à-l'henre… bie (ristes.! biën désolbes… mais je n'ai git Fur 
parler. Ge he Ee RN ES De 
— Ah! — dit Dagobert, en g'arrêtant cntime suffogué par cetté’ Koifere, 
et portant seâ deux maïns' àsd poilrine, L'jé n'aurais jaimdis sctú, qe mon 
vieux cosur pût battre si fort. ane ln AE 4 nne eet 
— Et pourtant,… grâce à mon chien, je m’aêtendais prebgus àrce qui arri- 
ve ins En vk pareren Den Se 
ve ;.… mais c'est égal. j'ai. comme un eiidhisse eit lejd A En 
— Brave. pêre, tu vols, la journée eat Hordhes diE'Kgricol, el rògardant 
‘louvrière aveg.reconnaissance. EE Nn ee ROER 
_— Em bfassez-moi, madigné et chêre filé, — âjanta fe saldas, en serrant la 


ins tremblantfs 


| Mayeuz daùs ses bras avec cffasion ; puis; dévoré fijnpatienct, il ajoutá:— | parle dansla cout;  ":} Pred net ter RAe ea Re ee vee 

Allons siteanercherteseafdeg er OEE BE en Ep -Eù'effet, on enterfditsens bruit de'voix assen élové,: «…* -' a: * En, 

__— Ah! ma bonne Mayeux, — dit Agricol ému, — tu rends Îe repos, pebit— — Viens... viens, mon ‘pêre..— dit Agricelentwafaent le soldat presqae: 
être la vie à mon pêre… et Mflle de Eardóville:. cofnment safs-tuf-* — f ‘malgré lui, ve meleken Hie oe 





peresliseanttrs-surpris devces- Hésit âtiens, aboya deur- ef. trois 


n bien gr: „mêmé.;. éointtient te troûves-tu là? 
—.Rabiat-jnjg s’arrête et il abpie, — s'écrig Dâgobert, qui avait déjà fait doftinter son poste,‚'comme poutpretester contre cette hunslian - 


Rabat-joie 


| ‚—Ún bien grand hasard… Et loi 
fois, sans aban 


ik 


quelques’ pas précipitammnent, ' Í ‘te retraite ; mais bun appel de Dagobesty:ît-4e bte de rejoindre: Ie cespsd'ar-. 
_ En effet, le chien, aussi impatient que son maître de revoir les orphelines, | mée. - Zi sr ete geente ee € veg ee vesteerd 
mais mien instruit que tui sùr 1e’ lien ‘de Ieuf retaite, était aller se posterà | ' Il étaitalurs éing heures:du soir, il-faisbit grand vants-d'épaisses milées gri-. 
la porte du couvent, d'où 'il se “úkit’à anöyér afin 'dattirér T'ättention de | ses et-pluvieuser couraient sur teoielvNous lavans.ditjde: beuderasd de l'Hô+ 
‘Dagobert. . . DE ete |_pital, qui dimitúèt à oet endvoitlejandin duweouvent miótait:gedeque: pas Ante 
& Celni-ci comprit son chien, efdità la Mayeus, en lui faiggat un geste | quenté. Dagobert, Agricol et la Mayeux purent donc tenir „solitairementees” 
indicatif: mer ° i geît:dátts cet endroit Scartés…: — se veer mn TE Aas 
— Les SER sont làP En Ln Le soldat ne dissimulait pas lasiotante impatieuce:que. lui causaünait oes: 
— Oui, Monsieur Dagobert. ee 3 teinpérdmens sdussijà peine langle de la-rue, fut-il- tourné, gestel à la 
: Oh! oui, les ‘bètes talent mieux que les Od : ek Aes ee 


Mayeux. …* : OEE: agortit Md 
“ Voyons, ma fille; expliquez-voue:t joseuis: sur zes charkwas:ardens, 
— La mbison où sont rerifermées-les:filles du maréohet Simon … est u 


couvent…, Mansieur Dagobert. - gemalen 


— d'en étaig sûr... Brave chien… { ui, le are 

hommes: sauf gous, ta, bonne Mayeux, qui valez mieux que les homaies et, 

que les bêtes.. Eufiri.…. ces pauvres petites. je vais les voir… les avoir — 

„ „Ce disant, Dagobert, malgré son âge, se mit à courier póur rejoindre Rsbat- 

joie. Î 
— Agricol, — s'écria Ta Muyeu 


\ 


ef. * 


Ri 5 
N Ì Un couvent ! — s’écriale soldat, — je depmisim'ed douter… — puis il 
z, empéche ton père de frappér ù cette ajouta : — Eh bien ! après? j'irai les chercher dansùn couvent comme gils 
NE 


» 


»sont la róglisation Ja plus rp 
» ui anime les fégenges des fé 


uj-lète de cette poêsie aérienna 
On nous dit qu ontre la Pake avec la 















ênco asec ri: (ndent adiniráble des danses nationales, telles 
zagen boleten, hong 
ze “GEUS circunstance, et‚ nous le ré ì la npgpóragfin de Ml. 
5 RetogFäujidrd' Ki notre meilleur 7 nafignal, djgtle ip 
“lentbnt pleineuent apnrécië ici, ek gld jonera derppgn Cope 


… da Medicis- et‘ Lazare. le pâtre, drame duit dir frangris, tont 
*“Róufporte àerdire qe cette représentation sera une bonne for- 


tens botir fh ditëetiorn de notre Théâtre- Hollandais. 








El est arrivé des nouvelles de New-York dn 4 de ce mois; 
M. Glay sestiprononeê contre l’annexation du Texas. 





On: à regu des: nouvelles de Santo-Domingo jusqu'au 3 sep- 
tembire.A cattedate, lanoavelte rópnbtique jonisaait. d'une as- 
ser complète sécrrité ; le gonvernement s'arcupait de pourvoir 
nus:besoins des Ananees, et, pour arriver à ae bat, il avait com- 
menté:à-êmettre des assignats. 

Pont: se: deöbarrasser- des: vundamnés politignes, on les dé- 
portait à l'étranger. Déjà an assez grand naubre avaient été 
expédiès:pour |’ Burope) et: For se proposxit de faire suivre la 
mmêine voie à couz:qui resthieut:dans les prisons. 





id KE] 

Nans reeerons H'Observateur. Grec des 6 et 10 octobre, le 
maipe: d'-Athênes: venait, â- cette épaque, d'être suspendu de 
nouveau pour deux mois. Les rentrées du trêsor s'étaient 
opêróes faailemant pendant le mois.de septembre précédent. 
Haitendet:mille dractimes sont restóesdans a oaisse;après. queles 
dépenses oôurantesenreut étô acquittóes. Les gerettes d’ octobre. 
parnissaient. devoir:être encore plus considérahjes, et te mi- 
nistère :apporte buplhs sévère:éeonomie dans Vadministration: 
dos-ressoucces de liétat; Treis négootans frangais, dit le jour- 
nal:qne-görs etons,‚ nat éorivà M. Caletti ponr toi apnoneer 
que,sdâs.gne |e-gonvernemént gren sora eonsolide, ils sont prèts 
a meetor d'alffatren Ananciôzes averla Grôce. 

Les ebánltwes:btuient encore mocupécs:àleutstravanx próé- 
paratoires. 





‘Nous: trouvons dens onelettrede Smyrne du 29 septembre, 
eitêe parla Gazette d' Avugsbourg, le paragraphe suivant, que 
nous rapportans textacle ele 

«Uas-lettrr offigjeHe de M. de Lavaleste dégrent le bruit de la 
eqneluspen.d.u0 Hiijéentre le pacha d' Rgypte etl Angleterre, 
sur le transit. par Uisthwe de Suez. Mohemet-Ali z donné au 
caugul.de France les, assuranees les plus foruelles à cet égard, 
en lui disant que, pour na pasar, vróer, d'emharras, il_n'qvait 
rien refus, mais qu'il n'accorderait rien, » 





Ees 5 De Erne ant UE BE) EN EE ET 

On sait que la Narwége. tuaique, réunie à la Snâde, est 
régie par une eonstitütion et une administration entiérement 
distinctes. La législature norwêgienne, sóns le nom de storthing, 
possède des prêrogneen plus étendues qu'aucane antre assem- 
blée lègislative nde, ét-elle sn montre jalause à l'excès. 
Ainsi, sede: mere -et‚ destine Ins ministres et les antres finuc- 
tiongeires’ Ân pouvoir erécutif, elle déerètel'assiette, la per- 
eeptiog;tt Femploi-des impôts publies, sans ue te roi ait rien. à 
y voi. jean daa des meinbres.qui |. 
doivent, comgiaser geste assembler, à lequelle appartiennent des 
attributigns aì-darges, sait vue.nllaire importante: Les jaurnanx 
de-Smòde, nons; ant appris qre les ôlections se sont paasées cette 
anaêée dane atsaière assez. calme, À l'exception de denx mem. 
bres, eius een x-qal doivent composer. le prochain storthing ont 
été rôólans. EA 5 is ' \ 





Og. a_apprisà Tuiyis, an retonr.de Ia corveite à vapeur le | 
Camdléan, esptyliëe à Malte, a vaerize y.avait en lieu, dans an 
café entre des officiers smêriecains et des officiers anglais appar- 
tenagk ans êtatermainge des, bâtimens de guerre.de ves denz.na- 
tig. aagillón dans, le port, au sujet d'un toast porté par les 
oBniegs am Ericalee an. roi.bopjs- Bhilippe, comme au plas pro- 
fapshpnlisuie:deigonde. Les Anglais ont sputenu que c'ôtait 
leus, rine, gak epèritait ce titre. De là, provgcatipns et duels, 


leus. Ore fois n'est pas coutnme. . dte 
vrien Muaisg- mamsieln:Dazokerts ellesannt antarmées là contra leur gré, eantee 
le vôtre ; on ne vous les rendra pus, 
re Ons met naa hop aten den jan Zaha! mordieu, nana allons 
Etil ôt un pas vers lu vue. i 
— Mos père, — dit Agrieol en le retenant, — un, moment de patience, écoun- 
tes la Bayeux. Ol Sur „et 
— Je u'écoute rien. Cemment 


voir qa. Î 


1 ces enfane sont là. à deur pas.dy moî, . 
je le sais. ot je ne tes anrais pas, de gré oft de farne, à Vinstaal.mÊmo ? ah! 
pandieu h ve: varnit;cnriehn! beiskerteet, … em: 

er Monsieur. Dagekerte ja-vons ran supplie, éronter-mai, — dit Ja, Mayeux 
en prenautN'autresnain de Magokeri, —ily.a un antre moyen. d'avoir cpspau- 


vat odanmejenlies..Ei:oelay qua, vinlemer, Mijn, de,Cardaxilleue la bjen dit, la 


riolence perdrait tout… 
vijg og @ sar: onhe sttogsen ss. À-la. bona henze, vite, vayonsle,moyen. 
— Foici une bague qua de Cardaville.. E 
=rquientrae gis ofpetspas Mide Cardauilkef . 
ron pörn tens wett remne.gerpplie de. góndensitk qui voulait, 
êtru ma oaution… ot & qui j'ai des nlaopge.siijnpartandeg;ù, diene, A 
tere hineg — sep bildegenhebtg roa Lene npaa,peclernns de gela. 
ed Es ; 5 


— Vous allez la prendre, Monsiens Dagsbest, voua ips. austitât trouver NM. 
la demtar De Mantdruit « place Veodöme, w3 Je G'est us baummweot cq e10'if pa- 
zaùt „Crdsnpuisdantis Hd eptieri. de Mie de, 1Cardarille, arlie, bai pennvern 
qus vous venez de sa part; vons lui direz quelle est retenue casme;falla,d.ns 
une masisun de santé voisiuies dias mement Ht paer dine:00: ceuyosat sant Len- 
fennden;cantserleaur gr, lest fiiltesdwaambehal Sinop, . 

— Bien... ensuite ensuite? Î 8 

vn Aderass Ma berouimite de Anintlsran-fesb ataprês.de, persaanes buatiplacdes, 
den dÉnmanbhevsuboenairae -panan Gere roardre. da, lerfóù. Min. de Gardoville ak 
aur Glleaaln gE udeal Siouoni et peut-btraa. dgravin an aps èerdemdin…. 

— Demain Ge après-demain ! — s'éeria Dugobert, peut-être! ! mais cat. 
wojgard bai, Aliopding jj" d sne Jedduat… Ajende-douain,.. eh palitrâkse on- 
Cod. id shosaido wenk tatpes. Merci worsjhursyand busuia,i Magesst, wie Bardes 
valse bmg as, J'atudd anton: Cairo mas aflieieps morte. Atleudsrinoi: là, 


NIOD Blergenn: “EDR gs ee Hd 
— Mon pêre… que’ Sus faire P … — s'éeria: Agrieol, eu setenant,en- 
oere le sôdsaep ss dent pre Conte reren: 


tr Eu né gata oonsertk 3 je Coosakdond (hforie.du convent gur. le.bunt.de 
wion doigt En Espagne, je Vai pratiqgade cent fois. Voilà ce qui va arriger….. 
je frapyieyuae: tonrdòreau vre, olleani dousarde ca que je veur. je ne répands 
pas selle vent 10 uriêbergje pugae ;: uuelfoisèdans: teseonsunt, j'eppullg mesen- 
fans de toutes mes (orces, en le parcpurant du honkitik Jus Ne 

wen luie, Humssiehr Ba snleist,-kosreligieuses, —' dit Age Mayeux.en lâchant 
fautjours-do setenisBagobert,:  * : nn 









‘soit dit par’ 


EE RAE Pe SONT JIER GARAGE Wie zz df 
dimöurs, es Jeüries prêfresses d psicnore execntent 


„qu'un prince de la maison royale ne suit pas la-carriêre des 
emes, 


e 


: tres de la religion catholique que prafessent les Espagnols. 


emee mar geen enn enen an 


| sorte une A, 


dant issue n'ëtait pas conrue des. ofciers gu Camélgon, at- 


tend due: gegaen a antté Halte, mpg soptrer } Banis, le 
veille dh jonr où devait se‘ vider Î' affaire. ii 


ne d a ci 
ett de 


Hambourg, te 20 oerobre : 

k Deux bvènemens diplamatiqnes oeccupent nos cereles de- 
puis q 
des let Pes de créagee dahprgngrrnemen, snivant l'usage, an 
syndieSieveking, Le charge d'affaires du Mexique a era devoir 
protester cpùtre get acte dy gónat el menace de retiser son pa- 
villon si cette démarche n'est pas désavande ; an préalable, pour 
appiyer sa demande, il a refuse Îe visa des papiers et passeports 
àÀ trois navires hamboargeois qui étaient prêts à Faire voile pour 
un des ports du Mexique. 

» Quant au second événement, il est inexplicable, même aux 
yenx de nos ultra-Germains. Pendant ambassade de M. de Va- 
fennes, il s'absentait lors de Vanniversaire de la bataille de 

eipsiek (qui ne se fête plus qu'à Hambourg.) Bien loin de là, 
M. le-marqiis de Tallenay vient de donner prêciséenent ce jour- 
Ja, le-18 vetobre, un diner à tout le corps diplomatique, et poar 
caurorner | aurre, c'est encore pour la première fois qu'il re- 
cevait Vambassade hauov rienne, installée depuis peu. Ge fait 
inattendu met les Frangais rêsidant iei dans nne faasse position 
et froisse eruellement leur snsceptibilité nationale. 8 

» L'hòtel de M. ambassadeur est sitné pròs du salon loné par 
les débris de la légion angeatiqae, et pour comble d'inconve- 
nance, de chez M. V'ambassadenr, les equvives entendaient ron- 
fler la musique des Kampfgenossen, 

» Les ambassadeurs de Saxe et do Danemarck se sunt exeusés 
et n'ont pas assisté au diner. » 








On éerit de Berlin, 23 octobre: 
La nouvelle du jour, c'est quele fils du prince Charles, le 
wrinee Frèderic-Charles, né en 1828, est destiné à embrasser ta 


$ "sr Y . ._ A D . 
Carrière des emplois civile, C'est la premièrefois, chez nons, 








Le projet de réforme de la constitution W'Espagne. 


Pour rendre plus intelligibles à nos lecteurs les discussions 


qui vont s'engager dans le sein des cortès,et poarleur d ‚aner un 


gpercu sneeinet du caraetêre de cette constitution de 1837 qu'on 
propose de rêformer, nous donnons ci-aptês un tableau des àrti- 
êles tels qu'ils existent dans cette constitution, comparêésauxar- 
tieles proposés. Les modifications sont inprimées en italiqne : 


Préambute de la constitution de 1637 ; « la volonté dela nation étant de re- 
viser, en vertn de sa, spuveraineté, la constitution politigne promulgude à Ca- 


“ dixle 19 mars 1812, les cortès générales, réunies à cet effet, déerétent et sane- 


fionnent celle qui suit, ete. 

Ce prêambule sera madifid. 8 

Titee fer; — Des Espagnols. — Art, fer. Sant Espagnals 1e tous les individus 
és dans les domaines de I’Espagne; 2eleseufans de père ot de mòre espa- 
nols, quoigue nés en pays étranger: 89 les étrangers qui auraient obtenu des 
ttres de nalnralisation ; 49 ceux qui, sans les avoirobtenues, auruientucquis 
domiciie dans un endroit queleóngue de la monarchie. 

Article maintenu avec t'additton suivante : « Une daidèterminera lesdroits 

uidevroatappartenir auw étrangers qui obtiendront une lettre de naturalisa- 

lien ‘ou aurunt acquis le droit de domicite. » 


‘Art. 2: Toustes Espaguols ont le droit de faire imprimer et publier libre- 
ment leurs npinions sans être soumis à In ceusure, en se conformaut aus lois. 

La qaafification des délits de bs preasoappartientan jury. 

Co second puragraphe ést supprijné, 

Art. 4. Les mêmes codes régiront toute lu monarchie, etil n'y aura qu'une 
senle juridiction pour les Espagnòls dans lesjugemens ordinaires, tant au ci- 
vil qu'au erimisel. d 

Mainfenu avec addition: Les eceléstastigueset les militaires continus- 
gond de jouir de leur fuero (priailége), on se soumettant d ce que déterminant 
et bois. ». Ë 

Art. 11. La nation s'oblige à ponrvoir à l'entretien du culte et des minis- 


Nouvelle rédaction. — La religion dela nation espagnole est la religion 
apostoligue romaine, L'étuf s'oblige d entretenir (imantener) le culte et ses 
minéstras. MAS 

Fitre IEI —'Du Sénat. — Art:1d. Le nombre des sénateurs sera égul aux 
troîs cinquièrnes de celui des députés, 

Le nombre des sdnateurs est illimitd. 

__Art.15, Les sénateurs seront noummés par le roi, sur une liste de trois can- 
didats proposás par les électeurs, qui, dane ehaque province, nomment leurs 
députés aur cortès. EN ‚ 

La nominationdes sónateurs appartient uu roi; olle aura lieu par des dô- 
reti spêdigea et motiaós. 

Art. 17. Pour être aénateur, ilfaut être Espagnoletâgé de quarante ans 


— Les roligieuses se mettent à mes trousses et me pourswivent en criant 

corpme dee pien ddgichérs: je connais ga, A Séville, j'ai éé répächer’ de 1e 
n alopse que des bézuings retenaient de force, de les laisse ‘crier, 

je parcours donc / je couvent en appelant Rose et Blanche... Elles m'entenden t, 

me répondent ; sj elles sput renfermées, jg prends la première Chose venue at 

j'eufonce leur porte. 7 er 

— Mais, Monsienr Dagobert, les religieuges.?… tas religienaes P 

‘== Les religieusus avec leurs cris ne m'empêchent pas d'enfonzerla porte, 

de prendre mes enfans dans mes bras et de filer: si, on a referinó la porte de 

dehors, secoyd enfoncement… Aingij— njopta Dagpbert en ae dégiigeant des 

mains de Ee Mnteuz. — attendez-idi là; dans dix mtinutes' je suis ici. Va tou- 

jours chercher un fiacre, mon gargon: … : 

Pijs.calme que Dagobert et surtout pltis instrait que lui, en matière de 

Code pénal, Agricol Fut effrayé des couséuynenges que ppuvait ‘avoir l'étrariga 

faggn de progeder du vétéran, Aussi, se jelaut an devant delpi,ils’berias — 

— Je ten supplis, un mot encordas: Hv de 

=r.Hardieu! voyona, dpdche toi, - 

— Si tu veuz péuêtrer do forog dausle couvent, tu perdraa tout! 

— Comment P ' 

— D'ahord, Monsieur Dagobert, — dit la Mayeux,— il. a des hómnreadans 

le couvent ; eu sortant, tout-h-l'hepre, j'ai vale portier gui clvtigeuit son f- 

sille jard:nier parlait d'yne faulx Wiguisëe et dé rorides qu'ils faisuieut la 

nuië.… ' ’ NE 0 

=de me mogup pas mal d'un fusif.de portier et de la faulx d'un jardinier. 

Te soit, man père, main je t'en coujure, écoubt-moi an mo-nent encore : 

Tu frappes, n'ust-ce pas? la porte s'ouvre, le portier demdude co que tu 

re 





Je dis que je veng parler à la supérieure. et je file dans le eouvent: 

— Haig, mou, Dieu, Housieer Dagobert, —dit ‘la Miyeux, — une, fas Ia 
cour traverpée, on arrive à nae secouile porte, fernige par un guïichet: là ue 
religiense vient voir giuisonne, of n'ouvre qite lorsqu'ou lui adit Fobjet de la 


… 
visite qu'on veul faire. ‚ Ë 
— de luirépandesi… je veux voir la,supérieure. A 
Alers, mun père, coup tu_n'es pas úu habitué du couvent op ira pré- 
venir la supêrieure… nn 
— Ban, après. 
Zie vierden. 
— AprêoP.… EE 8 n 
— Elle vous demander: ce que vous voulez? Hpnsigur. Dagobert. 
— Ge qjeje veur P… mordieu, .mês enfaus… ji 
— Euore pe minate de patiguce, Mou, ven 
les précautions ne Von u prises, que an ne veull t 
Simanau lgré elles, mafgrétoi. # 
zede n'en doute pas… j'en anis sûr. c'est pour en arriver tà qu’ilsont 
tosirné la, (êle de mu pauvre femme. 


ij pê peux lquter, d'après 
Félenie. là Ádsdermvisciles 


nn nn 


ques joiprs. Un: dilPgae du Texas vient de prosenter: 


| 


























ê p 
 arcomplis, posséder des moyens de ni et remplir en gutre fg nk 
ti ssermindes par la toi électorale. sn rrd 
4 ae né b nommds sbnateurs que ceur gui aurout ans £7 
el qui appartiendront uuz classes suivantes : les présidens des corp 
vds s-dep: eon lende Hayront té trois fois-et glt: 
"ante, SU, "vlaumr de Fente, j provenunt de biens leur appareeres” 
ou de traitemens d'emplois qui ne pouvent être perdus sans ane pig 
| de retraite ou de vétdrance ; les ministres de la couronne ; les zjin grauit 
tat ; les archevêgues, óndigupe, grarids d’ Espagne, cupitaines 5 ilp 
barmée deterre et de mer, anbassadenrs, ministres plónipotentia” De 
dens des tribunaur suprêmes, juges ou procureurs du roi red 
éos grandsde Castille(lostitulaa de Castílla) gui jouissent de-69, pt 
rentes ; les personnesqui prieatdepuis plus d'un un 8,000 ria dd, 
tions et qui auront dtò sbnateurs, dóputds ou alcudes de loeatités df» 
pulation est de 30,000 ames; les personnes qui auront roadu des 48 
gnalés. 

Art. 19, Chaque fois qu'on procédera àl 
renouvellera par ordre d'ancienncté le tiers des sénateurs, 
êlre réélus, 

Loes fancttons des sénateurs serant à vie. 

Art. 20. Les fils du roi «t ceux de l’héritier présomptifde 
sénateurs à l'âge de 25 ans. 

Lesfilsdu roi et les hóritiers immédiats de la còuronne sont 3 
fuit à 25 uns. 

Article additionnel. 

Le sénat, indépendamment de ses fonctions législatives, esercera wi 
tions judiciaires; Î° Quund il y aurad juser des ministros on VOLT 
eusuiion due congrês des döputds; 2e quand il yaura dà juger des cri 
la personne ou la dignité du roi ou la sdeuritd de l'état; 39 guard 
juger ses propres membres, e 

Titre IV. — De Ia chambre dee dóputés. — Art. 25. Les députés #8 
pour trois aus, N_ 

Les députés seront lus pour cing ans. K; 

Titre v — De la réuuion et des pouvoirs des cortès. — Art. zr 
laisanit passer nne anuée sans réunir tes cortès avant le- der déoertilite; 
devrout s’1asembler dejour-là: et danste cas oùlo terme de late; 
députés expirerait dans l'année, on aommeneera les élections le Pf 
manche d'ostobre paur faire de nouvelles élections. 

Cetarticteeat supprimd. si 

Art. 28, Les cortès extraordinaires se rénniront immédistement 865, 
vient à vaquer, et lorsque, par une circonstanee quetcouque, le rolsfe” 
dausl’impassibitit de gonverner. : : 

Les cortòs seront ezpresséinent convoguêes lorsque le trône sera VaÛ 
lorsque le roï sera, pour une cause guelconque, dans Vimpossibilit 
verner. 

Art, 29, Chacun des corps Iégislatifs forme le réglement de sam 007 
tion intérieure, at vérifie la Iégalitú deg élections, ainsi que les quart 
persounes qui le composent. 

La vérification des pouvoirs n'a liou que dans la seule c 

Art. 33. L'um des corps législatifs no pourra être réuni saus Vaut 
daus te cas où les sénateurs anraient à juger les ministres. SE 

…Erceptd dans le car où les sdnateurs auront à owercer dos foro 
diciaires. Ô LP 

Art, 87. Les lois aur les contributions et le erédit puhlic seront 
présentées au coingròs des döputós: et silo sénat'y Fait quelyues change 
que Pautre chambre n'approuve pas ensuite, la décision définitivs © 
prtés.passera à la aanction royale. 

Cet article est supprimé. 

Titre VL.—Du roi. — Art. 48, Le roi a besnin d'être autorisf par nme fa 
ciale :….$ 5 pour se meurieret pour autoriser le mariage: des pet 
sont ses surjets et qrre lu constitutiou.appelle à In anccession au trôue- 

Le roi, avant du contracter mariage, en donnera connaissance auf f 
et soumettra à leur-approbution les stipulations et contrats matrimont 
qui devront fire Pobjet d'une loi. : 

Titre VLE.—De la snecession an trône.—Art. 54. Les cortòs- deren? 
elnre de Îa snccession toutes lea personnes qui seraiept incapables dé 
veruor, ou auraient Fait quelque chose qui entraînerait la perte du dr 
eonuronne. ì : 

Les personnes déclarées incapables de geuverner ou gut auront age de 
nière à mériter de pordra le droët à la courenne, seront ezclues de lu SU 
sion par une loi. 

Titre VIIL.—De la minorité du roi. — Art. 57.Si le roi ne peut exerce 
anteritá, ou si le roi est mineur, les eortês nommeront pour geuserf 
rovaume une régence formée d'une. de trois ou le eins personnes. : 

Lorsque le roï sera mineur, la père ou la mòro, ou, à leur défaut, le P 
le plus proche, ezercera. là rézence durant le temps. de la minoritd. Letos 
ezercora L'autorité royale. Le régent prêtera serment, devant las cort65e 
Adèle aus roi mineur, d'observarda oonstitntion et les lois. Si lescortes % 
pas rdunies, le régent les convoguera immödiatement, et, en attendant, , 
ra serment devant le conseil des mintetres, on s'engageant à le renouvd 
vant les chambres rduniës. S'ikne se'trouvait personne àqui revint ® 
veeervice de da régence, les cortès nommeront une régence composée dunt bp 
sonne, de troës ou de cinq. Ke 

Titre XI. Des députations provinciales et des ayuntamientos, — Àff 
Chaque ville ou village nura pour-son administration intérieure une mt 
patité nommée par tes hebitans dn lien, auxqoels la loi acnorde en droit. 

Les ayuntamentos seront nommés par lez habitane d qui la loi aacor& 
droît. , 

Art. 77, U y aura daus chaque province des corps de inilice nationale 
lorgnuisation et te service seront róglés par nne toi spéciale, et le roi PS 
en cas de névessité, disposer de cette force dans l'intérieur de la ater 
mais, hors de ces limites, il ne pourra jamais l'employer sans l'sutort 
des cortés. d 

Supprimé. 
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— Alaga, mon père, lu supérieure te répandra qu'elle ne sait pus cé 4 
veux dire, et qrie Mesdemsisetles Simon ne sont paa à son couvent, 
— Et je lui dirai, moi, qu'elles y sont; témoiu la Mayeusz, témoin 
ole. 7 
— Lu eupérienre te dira qu'elle ne te connaît pas, qu'elle n'a pas d° 
cations à te donner… et elle refermer: son guïchet. En 
— Alors j'enfouce la porte; tu vois bien qu'il faut toujoursen arriser” 
laisse-moi… mordieu! [aisse-moi… 
= Et le portier, à ce bruit, à vette violence, court ehercher la gare 
arrive, et Pon co.nxmence par t'arrêter, 
— Et vans pauvresenfuns.… que deriennent-ils alors, Monsieur Dag? 
— dit la Mayeus. , 
Le pêre d'Agrical nvait ‘rop de bon aens pour ne pas sentir toute In JU® 
dea observations de son ls et de la Mayeux; mais il savait aussi qu'il 
qu'à tout prix les orpholiues fyasent libresavant le lendemain, Cette atfg 
tive était terrible, si terrible, ue, portant ses deux mains à son front br 
‚Dagobert tomba assis sarun- benede pierre, commieunéanti par l'inoxor” ” 
‘fatalité de aa position. … sche 
Agrical et la Mayenz, profondment tanchés de ce muet désespoir, éc 
‚gèrent ua triste regard. Le forgeron, s’asseyant à côté du soldat, lui dit: 
— Mais mon père, rassure-toi danes,stnge dà ce qao In Mayeux vient g> 
‘dise :… en allant aven cette hague de Mile de Cardoville chez co Moni 
‘qui est tròs<influent, tu le vois, eUB demoiselles peuvent êlre librca demen. 
suppose môuie, au pis-aller, yu'eög me té-salôntsrendues qu'après-demal® 
— Tonnêrve el sang! vous voutöz done me rendre fou ! s'éeria Dagoberh, 
bondissaut ser som-bauc et en reggrlant aon (ilsot la, Muyeux avec, UG, 
pression si aauvage, ai désespérde, qu'Ageicol et l'oyyrière ee reculdrent le id 
autantidasurprise que d'inguiétude.. Re si 
—___—r Pardga, ses eh fans —dit:Dagnbert, en revenant à lui, après un lord je 
lener — j'ai tort de, m'emporter, car.nous né pouvons nous entendte. 
{vous ditos esl jushen. ef pourtant, moi, j'ai raison de parler comme 
: Euoutez-moi.s tues un ‚honnête homme, Ägricol; vons {une honnêti., Ei 
tia Mayeux… Gene je vais. vous dirg aat pour voug seals. Jai ashend CEL, 4 
fans du foud dela Subérig,; savez-vons, pourquoi? Pour qu'elles se, iens 
dergajn mutin rue, Saimt-Frangois... Si ellps ne s'y-trouvent pas, j'ai. Ae 
! dernier vaan de lenr-mêre mourante… oe ed 
_— Raé Saint Frangois, no 3, — s'éerin Agrienlen interrermpaak® Ì 
— Oui. eoaituent saisrty ge numéro? — dit Dagobert. tt 
— Cette date ne sc; trouvg-t-elle pas. sur uneinédaitle enbronag 
— Quis — roprit Dagohert de plus;en plus étonné, — Qui tas ite 
„ _— Hou père un instant —s'écriu Agrical. — Laissezsmet af 
je crois deviner; … oui… et toi, ma boune Muycuz, tu in’as dit que Ï le 


dovitle n'était pas folle… 
gré elle… dans cette maison, sans la lais 


— Nun, ou la retient mals î 
muniquer avec persoune; … sli a vjonté qu'elle se croyait, ains) JUF 
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BPröjet de réforme dont on vient delirele préambulea 
tilli à Madrid avec-un calare, nons dirions presque avec 
ference qui.contraste singulièrement avce la réproba- 
eu près unanimge qu'il a soulerée à Paris. n 
Rgage de la presse n'est pas plus animé, en général, que. 
sait d'une questien ordinaire, . 
les journaux modóérés, sans exception, approuvant le 
Ans ses. poiùts fondamentaux, et leurs critiques ne por- 
sor des questions de dêtail tout à fit secondaires. 

aux jourmaux de l'oppositien, ils erient au parjure et à 
BRISOn. Mais comme nous nons rappelons qne ces mêmes 
ERQX ont battu des mainsà la révolution de la Granjaet à ses 
wences législatives, il nous est impossible de donner à 
testatioa: une grande importance. En fuit d'illógatitd, 
Bfnaux s'y prennent nn peu tard pour (aire les scarrdatisós. 
Ui inporte, da reste, en. pareille veeasion, c'est l'attitnde 
tblin, Or, nous le répétans, cette attitnde n'est pas, tant 
tt, decelies qui anrtoneent des révolntions. Que cotte 
tiun remarquable Ini viennedeson indifférence poartou- 
Egede constitution, oude la. confiance que lui inspire le 
nement, toujours est-il que les projets da ministêre ne 
nit pas avoir là-bas autant de gravitè qu'on le eroit ici, 
dans tous les cas, ils n'y ont pas fait un aussi grand scan- 


(Presse) 


et 


Congrès espagnol, róanien sections, a nommé, le 19, les 
Ssaires pour le projet de réforme de la eonstitntion. La 
äsion a êté vive et langue; elle a porté sar tons les points 
Eojet du gouvernement. Les opinions, jpisqu’ alors flottantes 
ME UGtisos, se sont classes, Le préambnate de la constitntien 
Mtticle sur ic maringe de Ia reine ont été surtont combattus. 
Bt en genéral que sur 14O membres qui pourront prendre 
voten séance publique, tl y eù aura 40 aa 59 contre le 


8 sept commissaires nommés sont favorables an projet. 
kraembres des plus importans de: la cominission sant des 
de lettres; ce sont MM. Donozo-Cortês, Sartoriets et Ber- 
tte Tis, ancien rédactenr du Correo Nacional, fils du ban- 
bni a figuró dans la révoluiien de 1823, et qui est aujonr- 
jd (reetenr-gönêral ai ministère de l'intérieur. Les autres 
issaires sont MY. Behamonde et Romero, tous les deux 
trats distingnés ; M. Catvet, qui par sa fortune et sa famil 
ipte dans V'aristoerratie du pays, et M. Diaz Cid, avocat. 
Gammissieon de réforme constitntionnelle, dit El Heraldo 
Mpose d' hammen franechement dêvoués à la róforme, MM. 
ins Diaz Cid Calvet, Ber®ran de Lis, Donoso Cortes, Ro- 
Rez Bahamande, Gonzales Roinero, Ge rósultotj est de 
à Fable augure-, et peut faire prósager que la réforme nd 
Rlóe. La majorité paraît être assnrée definitivement an go- 
ement. Les adversaires du gouvernement ne désapprou- 
que l'apportunité. 

Globo appronve la réforme de la constitntion, senle- 
il est fäché que le gonvernement semble attacher peu 
ortamae camparativement à la modification apportée aux 
Woirs des cortòs de dênterou d'aceorder au rot l'autorisa- 
Pile contracter mariage. 

Castellano trouve qu'il vaut beanconp mieux modifier 
Fondamentale, et ve qree l'on regarde comme nóeessaire 
'e  êlabhir un gouvernement solide que de la fouler aux pieds 
Bla faire servir avec violeneeanx vaes des partis comme 
Ya fait relativementà celle de 1837. Mieux vant la réforme 

s Hègalité. ' 

S8 eroit qne les débats de V'àdresse s’ouvriront à Ta fin de la 


Ne sine prochaine. 


RE: 






















kN: Neuvelles- d'Angleterre. 
Bels, vel. See 
; orregpondance particulière du Journal de La Haye.) 


Londres, 25 octobre. 


8 Jonrnaux anglais qui s'oreupent du discours prononrê 
roi des Belges, à l'ouverture de la session des chambres, 
MKonnent quelques observations sur le passage relatif an 
dc commerce el de navigation concla eutreta Belgique et 


eene en 
Maréchal Siman, skotime d'une odieuse machination. . 

% doute, s'écria le forgeron, je comprends tout maintenant. Mille 
doville.a te même intérêt que Miles Siman àse trouver demain rue 
tangois… et elfe-l’ignore peut-être. 

Dmment ? p ‚ 
Rore un mot, ma bonne Mayeux…. Mile de Cardoville. t’a-t-elle dit 
Rvait un intérêt. puissant à être libre demnain ? ë 

… car en ma donnant vette bâgue pour le comte de Mantbron, elle 
2 Grâce à lui, demain ou après-demain, moi et les filles du maréehal - 
Rous serans libres. N . 
$ sia explique-toi done ?—dit Dagobert à ann fils aver impatience. 
mer: Fist le forgeron,—lorsyue tn es venu me chercher à fa prison, 
kend re, je t'ai dit que j'avais un deveir sacré à remplir et que je te rejoin- 
AS a maison … : 
"8 hi, et je snie allé de mon côté tenter de nouvelles démarches dont je 
rlerai tout à l'heure, 
Îoouru tout de anite au pavillon de la rne de Babylone, ignorant que 
Wang: Cardovilte fût folle ou du moïns paseât: pour: folle…. un domestique 
ae me dit quercette demoiselte a éprouvé un avcòs de folie sandain… 


» 


T ES 

Du me ie, mon père, quel-coup-cela me porte. je demande où aber et 

el je demandesi je penx parler à quelqu’un 
bons Parens: Conime-ma blouse n'inspiruit pas graude confiance, on merd- 
he wy a ici personnède sa famille. j'étais dósolé; ttne idée me vient… 
Onde, (Slte ast Follo; son médecin doit savoir où on l'a conduite: si elle est 
Peten, ke ‘sm'entendre, il me condaira auprès d'elte : sinon, à, défaut de ves 
man tS de purlerui à zon mödeein: souvent an médecin, a'esf un ami Je de- 
Carte „dorre à ce domestigue s'il pourrait m'indiqner le médeein:de Mile de: 
haet, le, On me donne san adeesse sans difficultés: M. le dortear- Baleinier, 

Sie e; 92 J'y cours, il était sortis mais on me dit chez lui que sur les 

Valdi tes je le trouverais sans doute à sa maison de santé: cette malson est. 
Ee ES edn canvent… voilà.pourquoi noms nous sommes reneontrés. 
opt bt mèdaille.… cette médailleP — dit Dagobert impatiemment — 
TEE mi Ue 

Harpe Et propos de cela et d'ántres ahoses encore. que j'avais éerite à la 
Sk que je désirnis faire à Mile de Curdaville des-révélations importantes 
Titre Á A: EN Ì 
ier dh moa père: j'étaig allé chez.elle le jour,de votre départ, pour la 
de 9 Me fournirune caution; on m’avait suivi: elle l'âpprend par ùne de 
g8ondwire 8x de chambre; pour mé mettre à Fabri de V'arrestation, elle me fait 
kâtée « davis amfcacherte de son puvilton; c'était une sorte de petite pièce 
‚An bont ii Reregevait dejour qe par aa:conduit fait eomme vue eheminée; 
EAN © (fuelques instans j’y voynis très-clair. N'oyant rien de mieux faire 
Ak Fies: Sarder Antaur de.moi, je regarde, les murs étaient reconverts de boi-. 

Am, cntrée de cette cachette se compasait d'un panneau glissant sur des 

fer; aù moyen de cantre-paids et d'engrenages compliqués ad- 





ond qu'on n'en sait rien; 






| portant leurs chaìnes, ehacun accumpagnê d'un sergent et d'un 


de la Cité de Londres. Gette adresse portera an apergn historie 


‚ meûit, ta’ secousse fit tomber par terre une petite módaille eu-bronze avec sa 


‚de suite cette envoloppe, et que, raalgré cette recom:inandation; qui datait de 


le Zollverein. Le Standárd avouc que laxnsuvelle de la con- 
elusion du traité a produit une assez fàehease impression parmi 
les négocians qni ont des intérêts maritines; ilcharche à les 
rassurer en faisant remarquer que les. favours rédiproqnes sti- 
pulées dans le traité pour Ia matine belge et la marine prús- 


‚ sienne, ont ún caractèro tränsRéîrë, et qa’ uit ne peut les consi- 


7, TE End N 
dérer que comme un essai dont l'expériènce fera justice. Le 


. Merning-Chronicle vevient. sur ses röcriminations contre le 
- gouvernement belgedont Ihostilité contre los intérêts commer- 


ciaux de l'Angleterre est évidenteà ses youx. La erèation d'un 
entrepôt, dent parle le discours royal eût pu être antrefois d'un 
augure favorable pour le commerce britannique; aujourd’ hai 
cen'est plusan avantage que pour ta Prusse ct la France,et quant 
à la convention postale dont le rot des Belges annonce la eon- 
elusion, on ne peat la considèrer quae comme une compensa- 
tion illusoire pour le tort qu'on veut fare à |’ Angleterre d'un 
autre côté. : 

Le Morning Advertiser est de l'avis du Morning Chronicle sur 
le traité de coummerceet sur le nouveau tarif; il engage le mi- 
nis'ère dnglais à prendre des mesures pour prévenir les effuts 
de la ligue hostile formée par les trois gouvernemens de Fran- 
ee‚de Prusseet de Belgique contre les iktérêts anglais; le Times 
et les autres journaux ne-s'ocenpent ni du disrours ni du 
traite. 


Les jonrnanx irtaidáisfns apptenn&Rt qîe les sonseriptions 
ouvertes à Dublin et dans les autrès grandes villes pour venir 
au seconrs du père Matthiea ont reneontrê partout les plus vi- 
ves sympathies. Les hommes les plas honorables se sont mis à 
la tête de ce mouvement en faveur de l'apôtre de la tempérance; 
toutes les sociètês qui se sont formóes sous ses auspices on par 
ses conseils, partieiperout à ce témoignage da recunnaissance 
nationale, pour F'honrnequi a rendu de si grands services à la 
cause de \'hinmanité et de la morale. 


Londres, 26 octobre. 

Voiei le programme du céré:nonial qui sera suivi pour la so- 
lenuité de Landi; tel qu'il a été arrêtê par le lord-maire ct ap- 
prouvé par la reine. 

A midi la reine et le prince Albert arriveront à Temple-bar 
et seront regats parle lord-maire qui présentera à Sa Majesté et 
à Son Altesse Royale l'épée de la Cité, puis le cortége se mettra 
en marche dans l'ordre suivant: 

Te 

2 


- 


Ofieiers de police à cheval., 
Vaitures de cêrémonie des shórifs. 


3' Carosse de eërémaonie du lord-maire. 
he Maréehaux de la Cité à cheval. 
5e Mewbres dela cour du commun-corseil, à cheval, revêtus 


de leurs robes, accompagnês, chaenu, d'un èenyer. 
6° Shérifs, à cheval, revâtus de leurs robes éoarlates et 


éenyer. 

7" Aldermen, à cheval, en robes écarlates, (ceux qui ont été 
lords-maires, avec leur chaîne), chacnn accompagné d'un be- 
deau et d'un éenyer. 

8° Lehéraut de la Cité à cheval, portant fa masse de la Gîté. 

9° Le porté-ópée,à cheval, avec le bonnet de maintien(cap of 
maintenance). : Ee 

10° Le lord-maire en robe de velonrs eramaisi ‘avec son eol 
Hier, à cheval, portant l'épèée de Ia Gité, prècédant iurmmédia- 
tement. 

Ile Sa Majesté, qui sera suivie des offiniers d'êtat. 

A Varrivóe du cortége royal an royal-ezchange, la reinesera 
rege sons le grand portiqne da còté de l'ouest, par lelord- 
maire, tes aldermen, le recorder, les membres du coraité Gres- 
ham , les shórifs et le remenbrancôr' qui se refarmeront en 
cortége pour prêécéder Sa Majesté par les diversos salles du 
royal-exchange jusqu'à la salle du trône. Là, sera prósentée à 
ta veine Vadresserta lord-maire, des aldermen ct des communes 


que sur Vancien palais de la Bonrse, sà destrastian et sa restan- 
ration par la Cité de Londres et par la compagnie des merciers, 
comme administrateurs de la succession Gresham, sonsfa di- 
reetion du comité Gresham. Après la réponse de S, U. le lord- 
maire présentera à Ii reine les membres de la corporation qui a 
fait la motion de l'adresse et celle qui l'a appuyée, puis le 








pn - - ene . 


mirablemen! travoillés; c'est mon état; ga m’intéressait, je me mets à exa- 
‘miïrer ces ressorts avec curiosité, malgré mes ingiiétndes; je me renduis bien 
‘compte de teur jeu, mais il y avait ua bonton de cuivre dent je ne’ ponvais 
trouver l'emplai; j'avais beau le tirer à moi, àdraïte ou à gauche, rien:dans les 
ressorts ne fonctionnait. Je me dis: ce boaton appartient sans dante à un au- 
{re mécanistnes alors l'idée me vient, an lien dede tirer à moi, de le pousser 
fortement: aussitôt j'entends un petit grincement,et je vo: tout-à-eoup‚an- 
dessus de l'entrée de la cächette, un pannean de deux pieds carrés s’abaisser 
de la boiserie comme la tabtette d'un secrétairey-ce panneau était fagonné 
en sorte de bnîte: camme j'avais sans doute” poudsé: le ressort trop brusque- 

| 


chaine. OE: aide hi 

— Où tn ag vu \adresse… de la rue Saint-Frangois? —a8'áoria Dage bert, 

— Oui , mon père, etavec cette médaille, était aussi tombée par terre uaa: 
grande enveloppe cachetée… En In. ramaasant, j/ui lu, por ainsi dire malgré: 
moi, en grosse écriture : — Pour Mile de Cardovitie. Elle doit prendre con- 
naissance de ces papiers à l'instant même où ils lui seront remis. — Puis, an 
dessous de ces muts, je vois les initiales R. et C., accompaguées d'un paraphe 
et de cette date: Paris, 19 novembre 1830. Je retonrne d'enveloppe, je vois 
tur deux cachets qui ta scellaient, les mêmes initiales Z.et C,,surmontécs 
‘d'úne couronne. ‚ 

— Et ces cachets étaient intacts? — demanda la Mayêuz. 

— Parfaitement intacts. ON 

— Plus de:donte , alors; Mlle de Cardoville ignorait l'ezistence de ces pa- 
piers, — dit l'aurrière, j Hr zie RAP 

— (a a été ma première idée , puisqu’il lui était recommandé d'ouvrir tout 


près de denx ans, les caohets ótaient restée intacts. 

— C'est évident, — dit Dagobert, — et ators yu'as-tu fait P NE. 

— J'ai replacé le tant:dans le secret , me promettant d'en prévenir Mile de 
Cardovitle; mais , quelques instans après ‚an est entré dans la cachette qui 
avait été découverte: je n'ai plas revu Mile de Cardoville: j'ai seulement pu 
dire à une de ses femmes de chambre quelques mots à double entente sur ma 
trouvnilte, espérant qre cela donnerait Iéveil à sa maîtresse ;… enfin aussitòt 
qu”il m'a été possible de ('écrire, ma bonne Mayeux, je l'ai fait pour te prier 
d'aller trouver Mile de Cardaville… 

— Mais cette médaille.… — dif Dagobert, — est pareille à celie que les fil- 
les du générat Siinon pnsaèdent; — comment cela se fait-H? 

— Rien de plus simple , mon pèêre… je me le rappelle maintenant; Mile de 
Cardovilte est leur parente; elle me Pa dit: 

— Elle. parente de Rose et de Blanche? Ene ‚ 

— Oui, sans doute , — ajouta la Mayeux; —elle me l’a ditaussi tout-à- 
I'beure. ‚ ’ 

— Eh bien ! maintenant , — reprit Dagobert en regardant enn fris avec an- 
goïsse , — comprends-tu que je veuilte avoir mes en!aus aujoard’bui même ? 


jbateaux á vapeur. 


prêsident da comité Gresham , -le maitre de la compagnie des 
merciers et M. Jones architecte du nouveau palais. 

Le lord maire condaita ensuite Îa reine et le prince Albert: 
dans Ja salledu banquet et se tieudra auprès de Sa Mgjesté pen . 
dantle repas. Lelord évêgite de Londres récitera les prières - 
d'usage. On ne portera que les toast approurós préalablement. 
par la reine. Les hórauts publieront dans la salle des snarrhands 
une proclamation royale pour annanecer 'onverturede la bour- 
seet Sa Majestò déclarera en personne qu'elle donne sa:gra- 
cieuse perinission pour que le nomuvean palais porte fe nom de : 
royal-eschange. Sa Mzjesté se retirera avec le mênie cêréma- 
nial qu'à son arrivée. 

Le temps a manquê anx corporatións de la Cité pour faire 
leurs dispositions afi+ d'assister an cortége dans le costume his- 
toriqnedu temps de la reine Elisabeth. Les journaux rapportent 
àce propos les paroles flattenses prononcêes par cette reine 
torsqn'elle vint visiter la Cité. A Temple-bar la reine avait ren- 
voyé sa maison militaire et comme ambassadeur. d' Espagne 
demandait à Sa Majesté-où étaient ses gardes : «Mes gardes les 
vuici » — rópondit-elle, en montrant les bourgeois qui for- 


maient la hate depuis Temple-bar jusqu'à Guildhall. 


L'Angleterre aen ce moment dans \’Ooëan-Pacifigne 13 bâ- 
timens de guerre, portant ensemble 362 canons, savoir: un vais- 
seau de lige, 3 frègates, 4 corvattes, 2 bricks, une goëlette et 2 


Le Times dit aujourd’hai qu'on a déconvert plasieurs biilots 
de banque faux qui, suivant toutes les probabilités ant été 
fabrignés à Paris. Ces billets sont de 100 liv. st, porvent la date - 
da 5 décembre 1843 et les lettres E. Y. Il est à eraindre qu’an 
grand nombre de ces billets n'aient lé fabriqnés et arisen cir- 
enlation sar diverses places du continent. On en a déjà décon- 
vert ponr 1,090 liv. st. La plupart de ces billets sont venus 
d'Anvers et de Bruxelles. [ls ressemblent d'ailleurs parfaite- 
ment aux billets véritables et il fant toute l'expêrience des in-- 
specteurs:de la banque ponr reconnaître qu’ils sont faux. 


Suivant la Chroniqued' Oxford, nn huitième an moins des, 
professenrs del’ Université de cette ville,et nn qaart des profes- . 
seurs dn collége attaché à l'Université, sont partisans du mon- 
vement vers les idées catholiques qei s'est manifesté dans cette 
Uuiversité et dont le doctear Pusey est le chef, 


Un avis officiel, publië aujaard’hui par laGagette de Londres, 
porte que landi à l'occasion de l'inanguration da royal-ez- 
changé et de In visite de Îa reine dans la Citó, la trésorerie et les. 
autres bureaux publics seront fermês tout le jour, 


On lit dans le Morning Advertiser l'article sairant quì mal- 
gró laffirmation da jonrnal, mòrite confirmation : 

Nons sommes en mesure d'annancer de bonne sonrce qu'un 
eontrat de famille a été coneln entre don Carlos d'une part et la 
reine Christine de l'antre, pour le mariage de la reine Isabelle 
avec le prince des Astnries , fils aîné de don Carlos; les arran- 
gemens dófinitifs ont étò complétòs à Madrid le 11, et fe con- 
trat a élé signé à Bourges. Ponr prêvenir tonte éventnalité qui 
pourrait empêcher la réalisatian de ce projet, telle qu'un nrou-_ 
vernent révolutionnaire de la part des pràgressistes on tonte 
autre. cireonstance fàrcheuse, la reine-mêre s'engage à emmener - 
sa royale fille à Pampelane, où le mariage sera cólèbré sous les 
auspices de la France, il est convenn de plas éntre les parties 
eontractantes, que, sille frut,une insurrectian cirliste óclatera 
en Navarreet dans les provinces basques, pour favoriser Ja réa- 
lisation de ve projet en question. Les bulles da pape antorisint 
cette union sont déjà arrivées à Madrid, Le Saint-Père a ton- 
jours êté favorable à cette alliance, On assare qu'aussitòt que le 
mariage aura été concln, le gouvernement d Espagne sera re- 
connù par les trois grandes puissances du nord, 





On se rappelle que le docteur Kalley, ministre anglican, 
s'ôtant avisò de prêcher auvertement le protestantisme en Por- 
tugal , a été inearcóré par l'ordre des autorités de ce pays. Des 
notes diplamatignes ant été échangées à ce sujet ; et, d'après 
une eorrespondancedu Times, le gouvernement portugais au- 
rait offert 800 liv. sterl. (10,000 fl.) à titre d'indemnitó au dac- 
teur.Kalley pour les 170 jours de détention qu'il a subis, à con- 





Comprends-tu, ainsi que me l'a dit leur pauvre mêre en mouraat, qua jour 
de retard peut tout perdre? Comprends-tu enfin qne je na peux pasme con-. 
tenter d'un peut-être domain, quand je viens du fond de la Sibérie avec ces. 
enfans.… pour les canduire demaia rue Saint-Fraagdis®… Comprends-tu en 
fin qa’l me les faut aujourd'hui, quand je devraië mettre le feu aa couvent! 

— Mais mon père, encore une fois, la violence. 

— Mais ‚, mordieu, sais-tu ce que le comrmissaire de police m'a rÉponde ce 
matin, quand j'ai été lui renouveler ma plainte contre le confesteur de ta-pau- 
vre mère : Qu'sl n’yaaucnne preuve, que l'on ne pouvaitrien faire. … … 

Mais muinteuantil ya des preuves, mon père, oú du moins on sait où. 
sont les jeunes Giles... Avec cotte oertitude on esf-bier fort. , Soie tranquitle. 
La loï'est plús puissante que tontes tes snpériertrdn-de content da monde, 

1 Et le comte de Montbron, à qui Mile de Cardovitie vous prie de vous 

-adressor — dit la Mayeux— n'est-il pan un home puissant? Voue lui direz 

‚pour quelles raisons il est si important que ces dernoiseltes soient en liberté 

ce soir, ainsi que Mile de Cardovilie… qui, vous te voyez, a aussi nin grand in-. 
térêt à être libre demain… alors, certainement, le comte de Montbron hâteda, 

ies démarches de lu justice, et, ce soir. vos enfaria vaas seront rendees.— 

— La Mayeux a raison, mon père. Va chez le,woints; moi. je cotes chez, 
le commissaire lui dire que l'on sait muintenant,où sent retenses voe jen-. 
nes filles; toi, ma bonne Muyeuz, rstourne àla maison nous attendre, n'est 
ce pas mon pòre… Daunons-nous reoddz-vons chez nous? 

Dagobert était resté pensif; tout-ù-caup il dit à Agricol. 

— Soit. — Je suivraì vos eouseits…. Mais suppose que le commissaire 6. 
dise: On ne peut pasagir avant demain. Suppóse que le comte de Montbran.. 
me dist la même chose... Grois-tu que je resterai les bras croisés juega'à 
demnin? evt 

-— Mon père…. 

— 1 suffit — reprit le soldat d’nne voix brève — je m'entende… Teï;emen, 
gargon, cours chez le cominiesaire…. Vóus,ma bonne Mayeut, aflèzineus 
attendre; moi je vais chez le comte, Donnez-moi fa bague, Mafnteaant 
Padresse ? : e Hr 

— Place Vendôme, 7, le comte de Montbron.…; vous venez de la part de 
Mlie de Cardoville — dit la Maveux. Ae ze 

J'ai bonne méinoire — dit Ie sóldat; — ainsi le gtia 49t- possible à laate 
Brise-Miche. os En ein 

— Oui, mon père; bon courage. … tu verras que la doi défeud et pretége les. 
honnètea gers. 

— Tant mieux, — dit le soldat, — parce qus.sans cela ad onpre h 
seraient obligés de se protéger et de so défendte euz-mêmébt: ‘ainsi mes 
enfant, à bientôt, rue Brise-Miche , . .. . « 4 stie 





. . = 


était coms 


Lorsque Dagobert, Agricol et ta Mayeur se, aóparèrent, la nuit 
plêtement venue. . 
(La suite à domain.) 


Hion qu “id s'èlsignerait sur-le- champ da territoire portugais, 
La réponse de lord Aberdeen n'est pas encore connue. 

" Etattendant; ledoctenr Kalley, nouvean Pritchard, a pro- 
noncé derechef, à Funchal, eontre Ie catholieistme, un sermon 
publie, et ses fouguenses diatribes ont excité la plus grande fer- 
mentation chez la populace. Le Times, lui-même, est forcô-de 
eonvenir qu une pareille canduite ne -saurait êtretolêrée dans 
un pays, où la religion catholique est declarde religion de l'état 
par la constitution, et il pense que si le doetenr Kalley ne mo- 
dêre pas son zêle anti-papiste, il se jettera dans un mauvais pas 
dont la diplomatie ne pourra rénssir à le tirer. 

— Le Morning- Post annonce comme à-peu-près certaine 
une modification du cabinet grec. 





„Neouveiles d'Espagne. 
Madrid , 19 octobre. 
tn manifeste du gónéral Espartero, que l'on a reguicì, a 
produit peu d'effet; Vesprit publie est veenpe d'intérêts bien 
auitrement inportans que ceux qne ce général sen ble Senlghe 
êweilber. Il est complêtement oublië. 
— Le mihistre des finances doit prêsenter le budget aux cor- 
tès dans très-peu de jours. Les mesares financières ; dont le mi- 
nistr ea deja donnö commanieation aux chambres sont unani- 
mement approuvées, malgré les intrigaes ct opposition des 
econtratistes, 8 r 
— La majorité dn eongrès; dit El Heraldo, parait s'être pro- 
nonede d'une manière ievorable anx vues du gonvernement 
dans le choix de ba commission qui doit rédiger la réponse au 
discours da trône, Les commissaires sont ua. Rios Rosas, Al- 
vares, Egonua, Bravo Murillo, Penna Agtuayoret Gonzalez Ro- 
nero, tons rêformistes. M. [Isturitz est le seul qui passe pour 
contraive à la modification de la rêforme.. 
— Pendant que le rongrès s'decupe de ses travaux parlemen- 
taires : ilse manifeste dansile: pays quelques syinptòmes qut n 
sont pas sans gravitê. La-constitution de 1837 est le point de 
ralliement de tous les mêcontens,:de tons les prôtendans aux 
fonetians eivileset militatres et de tons les anarchistes. Le ma- 
nifeste d'Espartero, crrineidant arèc ha réfnrunre de la constitn- 
tion, à produit une certainerumeur. Des pamphlets ont été affi- 
chiës au coin des rues, où on kisait: Vive Espartero! meure 
Narvaez! On dit qu'en moins de: grtarante- huit heures, dix- 
huit mille exemplaires du manifeste d'Espartero ont été vendns 
a Madrid. Ils sont sortis des presses de l'opposition, et ils seront. 
rêpandus avec profusion dans les provinces. 
— El Imparcial « soutien! que la population Catalaneest fati- 
guêe des Êmeutes et des prononcemens. 50 hommes d'infante- 
rie, solides et agiles, ont été envoyês à la Jonquière, pour 
s'établir sur la frontière de France. [lest malhenrens qú’ Â- 
metler et ses sept coryphées nu gent pas pi passer: pas un d enx 
n 'existerait anjourd’ hui. » 


laars de Madrid, de 19 bolöbren 


3 pc. 257 an comptant, 26] à 60 j. — Le 5 p. e. n'est pas 
coté. — Dette flottante 63} à 6Ôj. — Coupons 26 au comptant 





Nouvelles de France. 

Kous lisons dans le Constitutionnel : 

Selon toute probabilité, la question de V'emprrnt aura été 
tranchée dans le conseil qui adùse tenir aujourd’ hui sous la 
prêsidence du roi. 

La majorité du eabinet se pronanee paar la négociation im- 
médiate des 300 inillions. M. Lacave-Laplagne, qui résistait à 
peu près scul, aura fini sans doute parse ranger à |’ opinion de 
ses collègues. Les raisons qui décident le cabinet à négacier 
r emyriunt sont tont simplement ‘des raisons ministérieltes. Ce 
n'est pas, dit-on, parce qu'on a besoin d'argent qu'on ermprún- 
te, c'est pour éviter uù embárr ras politique. 

Le ministère ne veut pas de Ir conversion des rentes: il est 
décidé à tout pour éehapper à cette mesure, et la négoeiation de 
Fenipranta pour lui ce grand attrxit, qu'elle renvoie à deuxans 
‘an pies (ôf la conversion. 

Du reste, M. Gaïzot n'est pas insensible à cette autre considé- 
ration, que ['emploides 800 millions lui fonrat plasd’an moyen 
de ratfermir des dóvoûmens douteux dansla chambre, en don- 

nant satisfaction, pour les travaux pablies, à nne fonle de loca- 
lités, et cela dans un moment où les élections gönérales ss sont 
proeches. 

Si nons sommes bien informés, le Honiteur ne tardera pas à 
annoneer Padjadieation de Vemprunt, et Fépoqne fixée pour 
cette adjudicatiou serait le 28 noveinbre. 


— Lejoarnal PAlgérie aunonreq’il y acuan nonveau <ou- 
Ièvement des, Kabyles à une dixtine de lienes de: Detlis. Un’ 
‚eunbat leur a été livré par fa colonne conunandée par le góné. 
ral Comtman, et il ajonteqn'il yaeu 29 Frangsis tnés ct 130. 
blessés, parmi lesspnels plas de 12 offieiers. Des renforts ont étó: 
fmméê diatement envoyés d' Alger par le marér hal Bageand. 


‚A lu date da socdhie. M. Vamiral. Parseval-Deschesne 
continnait de stationner à Tanis, ayant sons ses ordres les vafs- 
senux l Océan, le Marengo, le Neptune, £ Alger, et la corvette ä 
‚vapeur le Câmeéléon; 

— On lit dans la Gazette du Midi, du 22: 

« 1’ Ardèche a deborde à la suite de dernières plies. 

» Le Rhônca crevó nne seconde fois, an pont Saint-Esprit, 


‘Tes ‘nouvelles dignes qe Ven venait d'achever ‘en aval des 


qüais. Ld 


hour se de Paris du 26 octobre. 
enen p. C.-Bst irôs en (veur. Lant.an.comptant que fin du 


„mois; c'est à Veloignement des projets de conversion qu'on 


attiibgait r amélioration qe l'on ‘remarque depuis quelques 
joursdans.ce fonds. La hausse a été de 20 ce. fin courant à 119 
fr. et dö2P es an comptant à 119 fr. 

„ Le3p. c. Aété assez anime : faible d abord à 82 10, les 
achats d'uù Agent ‘de changé l'ont relevó jusqu' à 8225 pour 
flóchis,à la clôturesà 82 15,5 c. plas haut qu’ hier. 
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N idni aci de Belgique. 
Bruxelles, 27 octobre. 


‚ Vendredi. ‚ha députation ‘Chiargée de présenter au roi l'a- 
dresse du. sónat. a été regue.à onze AAE par S, A, an Raes de 
zt 

“Läêhsinbre des reprêsentans a vatéy kante ea séance de 
samedi, tous les paragraphes de | Adresse. Elle en a ensuite 
adopiê l'ensemble’ par 48 voix. Douze membres sc sont abste- ' 


zl 


nus. Un seul mot da projet de la commission a êté modifië, 


Voici les termes du prgjet d’ adresse : 

« Sire, E 
-» Réuntis àvant Pépoque däkteonwgeâtion des. eialnds dans ie ‘but d’ac- 
tiver nas dideasstons. et de régulariser nos travaux, vous sommes heureuz 
d'entendre V‚M. constater la gonsolidation de eet esprit de concardeet de con- 
fiance internationale qui ae aus ; peuples les fécondes jouissances de la 
paix. 


mm ntt 


» La toi ‘qui congacre une! ‘politi ue! dommerciale nouvelle, portera, rons 
Vespérons, lee(ruits qu’ôn s'en était ipromiîs Les actes récens inspirés à Vv. 
M. par sa haute sollicitude pourle commerce et Pindustrie du pays, feront 
objet de nos plus sérienses délibérations. 

» Tout ce qui tend à facìliter Vexpédition descorrespondances par la voie 
des postes on leztension de nos relations par le complétement de notre systé- 
me d'entrepôts publics, ne peut manquer d'être accneilli parle pouvoir lé- 
gislatifavec une favear qui a’ezelut pas un ezamen réfléchi, 

» Pleins de reconnaissance envers la Providence qui vient, cette année 
encore, d’aasurer les résultats de la récolte, la chambre ne sera que mieux dis: 
poséeà seconder les vues des provinces pour étendre les bienfaits de |’ BBRA 
ture aux partiesincultes de notre territoire, 

»L'achêvement des travaux de construction et d'amélieration de nos voies 
navigables fournira à la nation de nouveaux élémens d'activiléet de bien-être, 
»Lasituatiort prospère de tòs chemins de fer justifie la confianre que la lé- 
gislatnre a eue dans Pavenir de cette ceuvre nationale. Notre concours ne fera 
pas défant pauren nerfectionswer lès conditions d’erploitation , dans les limni- 
tes d'une sage éeonomie, et pour réorgauiser les transports en dehors du che- 
min de fer de manière à concitier lea néeessités de la gentralisngjon avec les 
droits-de Ju liberté: iwegstylelë, ve in 

»Les circonstances golitigues quela Belgiijnea traversées ne Ini out pas 
permis de résoudre tes graves questions qüe sonlèveut les institutious de 
bienfuisane® et deer preston: L'ordreepoblignt P'kumanité en. gammandent 
la solution prochaine. 

»Fidèles au voeu manifesté par le congrès constituant , nous saisirons ave 
empressernent toutes les occasions d'opérer des réformes graduelles dans no- 
tre légistatinn. Et ;connue k véritable ganction des lois réside dans leur ap- 
plication, nous comprenons tons quelle est |° importance sociale d'une magiìs- 
„trature iudéjrendante et respectée. 

»Par l'intérêt natidoaf yu sf Fatteche à son existence, ainsi que par le 
sentiment profoud de ses devoirs dont elle n’a cessé de donner des preuves, 
Varméea le droit de compter sur les svmpathies de la législature. San orga- 
uisation définitive lui vandra des garanties de force et de stabilité qui seront 
pour elle uur récompeuse à la foiè et un encouragement. 

»La révision des Inis sur la milice fera disparaître les vices signalés dans 
une des buses principales de notre système militaire, qu'une loi nouvelle sur 
Porganisation de la garde civique estappelée à compléter. 

»La réduction de la reutd et du capital de Ia dette, augmentation des 
produits de plusieurs branches du revenu public, la consnlidation de notre 
erédst, le rétublissement de l'équilibre entre les dépenses et les recettes, tous 
ces réaultate annoneés par V.M, concourent à nous rassurer sur Pétat de nos 
finances. Su la nécessité de gueliues mesuresà prendre pour parer aux éven- 
lualités de Vavenir était démpatrée, la chambre saurait prouver qu "elle pos- 
sède l intelligence des vrais besoins du pays. 

»Sire, la nation a la conscience de ce qu'elle vaut, de ce quelle peut. Sa di- 
gnité el sa farce „elle les paise dans la conciliation de tous tes troits et de 
tous les intéréts. ‘Telte est laeondition de netre existence et de notre prospé- 
rité. Telestle but que s’est constamment proposé la haute sagesse de Votre 
Majesté, et à la poursuite duquel la chambre sera toujours fière de eoncourir.» 


— Voiei les adhésions de la 3e et de la 2e légion dejlafgarde ci- 
siqne à la protestation de la Ire légion, adressée au général 
NOD 5 
Bruxelles, le 25 octobre. 
Monsieur le genéral, 
En dn de la noble protestation de la 1re légion, du 23 
deee mois, la 3° légion ne peut garder le silence: les sous- 
signès partageant les sentimens d'indignation si évergignement 
manifestés par lenrs gamarades, déclarent déposer entre vos 
mains les mêmes plaintes et protestations. Notre dignité de 
| citoyens armés pour le maintieu de l'ordre et de nos institutions 
nationales, a été profondément blessée ; faites, monsieur le gó- 
néral, que nousen obtenions une prompte et complète répa- 
ration. 
Agréez, ete, 
M. leg gönéral, ;, : 
Les suussignes, pmen de sa 2° légion dela garde civiqae de 
Bruxelles, chargés de représenter le corps d'officiers de cette 
légion, viennent vous déelarer qu'ils adhèrent sans réserve à 
la protestation da 25 cenurant, qui vous a êtò adressée par leurs 
henorables collé zues de. la lelógion. 
Vans voudrez bien, M. le général, vons rappeler que le colo- 
nel et les officiers de notre légion se sont empressés de venir, 
immêédiatement après la revue, vous porter |’ expressien du mè- 
cuntentement de teur gion. : 
nne nnen 
Moninkl. Nederd. Schouwburg. 
‘Op Dingsdag 29 October 1844 (Ne 3 in het abonnement.) 
Cosmuús de Medicis, en Lazare de Vechoeder. 
 tooueelspel in vier bedrijven , voorafgegaan door een voorspel. Gevolgd door 
DE ECHTGENOOT KLUIZENAAR ‚ blijspel in één bedryf. Mevrouw WEISZ, 
aal dieuavond eene voorstelling geven met het bâllet-personeel , onder hare 
directie, bestaande uit 36 kinderen’, en doen uitvoeren dadelijk na het voor- 


‚stuk groote ALLEMENDE , gedanst daor 20; na de pauze de, POLKA, door 
„16en na het nastuk , het ROOZENFEEST , door, 36 kinderen. 








1 'héûtre-Royul:| Franruais, 
lebet 81 oglobre. — (Représentâtion No 68.) 


“La Sirène, 


opéra-oomiqe « en, a, trais actes , “paroles de M. Scribe, musique de M. Auber, 
décaration nouvelle de M. J. B. van Hove. 


Nr 


_K'épouse de Passe Gillart 


a Phonneur d'annoncer aux Dames qu'elle vient d'arriver de Paris avec 
les Modes d’Hiver, rue Zange Pooten ‚n° 163, à La Haye. 


Dt rt 











Met genoegen verneemt men , dat zich eenige der eerste Toonkunstenaren 
dezer residentie vereenigd hebben met het doel, om , gedurende dezen 
winter, ZONDAGS-CONCERTEN te geven. Het strekt ons tot genoegen, 
dit voornemen: aan het kanstminnend publiek bekend te maken, te meer, 
daar men hiervan met regtiets goeds verwachten kan, en hierdoor aan een 
algemeen verlangen zal worden valdaan. Wij twijfelen dus geenszins, of 
eene tuime deelneming zal dit dael bevorderlijk zijn, 


Ef AVERBRE 


eg pour: causode déparf un Cheval de Selle » Jument 
noire, âgée de sixans. 
S’adresser pour inarinations an bureau du Journalde La Haye 


h emndenmed 





ape ai 








M. T. Gillart aihenneur diaries aux Dames son retourde Paris, 
avec un assortiment distingué de Modes d’ Hiver cu toùs genres. 
Molenstraat ‚n° 184, près — *-o-dorndo, 


; autàbohnés'et aù pùblic en général, que les travaux sont tellemérità 


Da nennend ne enen amanat anne mennen enmn se ere ee de maren meene) 
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A LOUER 


vn Salon, une Chambre à Coucher el { 
 wädresser au bureau de ce Journal. nn 


as 


au centre de la ville; 





L'administration de la Compagnie d éé 


ge eu Gaz des Pays-Bas, en cette villé,s P'hondéat di 
qu'elle pourra commencer à fournir le Gaz à l'occasion. ‚de la fête 
jesté le Roi, Toutefois un certain laps de temps sera encore geheele # 
que tous les tuyayz d'alimontation pour l’éclairage publie. poiseen, rtl 
nis aux gros couduits. Pendant cette opération la beauté de la luide 
rait en quelques loéalités être uffectée par l'entrée accidentelle del 
les tuyaux. Afin de compenser cet inconvénient, Pradeninistratined 
résolution de ne faire rien payer aux abonnés pour le Gaz avant: 
vier 1843,époque à laquelle elle espère que tous les tuyaux d’alime di 
Péelairage publie seront posés-: c'est alors qu’on u’éprouverâ pine 
vénient ct que le Gaz-Courant aura toute sa clarté. ei 
Les personnes qui désireraient illuminer leurs maisons au Gaz: 
sion de lanniversaire du Roì, sont priées de s’adresser le plustôt Pe 
burean de Administration, Westeinde B 262. ai 
La Haye, ce 27 octobre 1844. ri 
NB. [lest bien entendu'quv le Gaz vour les ilUuminations’ 'el 
à Péclairage proprement dit ; ausst on n’accordera pas pour € cette 
particulière l'avantage ezclusif pour les abonnés, mentionné ci«! 
























5. FE. WEES, 


_Marchand-Tailleur, au Grand Marché, no 191, la pr 

maison du coin de la rue dite Vlamingstraat. 
Désireux de se faire une réputation dans ce pays, il s'engagê 
novateurs de Îa mode à leur livrer tout vêtement, sinon snpériëùf, 
égal en SLE à tout ce qu’ils pourront avoir jamais eu de mieux jd 
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Obligetions Goll. & Comp. 5 {-— — or 
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Les fonds hollandais, avec des affaires wos ealines, ee sont maintonuss 
cours. 
Le marché en fonds espaguols était ròs-faible plusieurs ventes quis 
effectuées en ardoins ont reprimé le cours de ces fonds. 
Les portngais qui,à l'ouverture de la bourse montraient une nouvel ) 
dance à la hause, restaient encore un peu au dessous de leur cours d'% 


C'oùurs He borg. « prêt à garantie 81 e/,: prol. 5 v/o; escoinpte 24 
Derniers priv à à heures: 2E %o 629,; Société de Commerc? 


Ardains 19}3 à 2. 


SOCIETE DES EFFETS PUBLICS, A QUATRE HEURES ET De 
Amsterdam, dimanche 27 octobre. ! 

Les principales sp“culatións se sont portées aujourd'hui sur les pi! 
dans fonds les affaires étatent trós-animeées et ce le cours s'en est aunú 
1p.e. les 4 fraires étaient moinsactives dans les antres fonds annotós @ 
2 pCt. ; Sociéte de Comm. 1475; Ard.20; Ard. indéterm. 17 
Nouv. id. EA ‘Portug. 52, Pes3ot,Ssid.intérieur5dt. 


Bourse. de: Bad daz 25 Octobre.. 
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ĳ N GODAS. 


È24 oe 5 Joore 
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Bourse d’ Anvers du 26 Oetobre: ï 
Métalliques ‚5 Yo». — Naples, 5% ». — Ardoins, 5 %a. 5 
Dette différée ancien, ». — Passive, 5 ”/o ». — Lots de Hesse, 7%, Ars 
après la Bonrse (2% Ksieaf ‚Ard.193 A ijf 
Bourse de pandrikd du 25 Octobre: d 
3 of, Cons. BA 100 : be 2E 0/0 Holl. , 62 2,68! — 50, 99 
50/2382. — Id. 30/0848, 7. Porvag: 511,7. — Russes». 
Bourse de Vienne du 20 Octobre: La 

Métalligues, 5°/, 110. — Dito,49/ 100 4. — Dito,- et, 
de 1834, ». — Actions de la Banque 1604. ' 


LA HAYE, Ee Léepeld Lebenberg, Lage Niet 


